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L'IMAGE ARCHEOLOGIQUE DES ALPES SLOVENES

Drago Svoljsak, Ivan Turk, Slavko Ciglenetki

Zusammenfassung

Das archäologische Bild der slowenischen Alpen

Nach einem Überblick über die archäologischen Fundstellen und
Perioden präsentiert der Beitrag zwei neue aussergewöhnliche Ausgrabungen

im slowenischen Alpenraum. Der Überblick von Drago Svoljsak zur
Zeit vom Paläolithikum bis ins 10. Jahrhundert n. Chr. hebt den Reichtum

archäologischer Fundstellen hervor. Anders als im Hochgebirge, wo
bisher nur Spuren menschlicher Aktivität dokumentiert sind, gibt es für
die Bergtäler eine Fülle von Zeugnissen aus unterschiedlichen Perioden.

Ivan Turk präsentiert die Ausgrabungen paläolithischer Materialien in
den Höhlen von Divje babe I im Tal der Idrijca. Sie führten 1995 zur

Entdeckung eines flötenähnlichen Knochens, der das älteste bekannte
Musikinstrument Europas sein könnte (45'000 v. Chr.). Slavko Ciglenecki
beschreibt die 1992 begonnene Untersuchung der befestigten
Höhensiedlung Tonovcov grad bei Kobarid. Mit ihren vier Kirchen gehört sie zu

den bemerkenswertesten Siedlungen dieses Typs aus der Spätantike.

SITES ARCHEOLOGIQUES DES ALPES DE SLOVENIE

Drago Svoljsak

Le domaine des Alpes et Prealpes slovenes est un territoire geographique-
ment tres varie, forme de regions de tres haute montagne (les Alpes Juliennes,
le massif des Karavanke, les Alpes Kamniske et Savinjske), d'une vaste zone

intra-alpine (eile comprend notamment les ensembles de moyenne montagne
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des Cerkljansko hribovje, Skofjelosko hribovje, Polhograjsko hribovje, Po-

savsko hribovje, Pohorje), ainsi que des regions tout ä fait plates, teile la vallee

en cuvette de Ljubljana. Le Systeme hydrographique des Alpes slovenes est

constitue, ä l'ouest, par le bassin du fleuve Soca, dans sa partie centrale par
les nvieres Save et Savinja, et ä sa limite septentrionale par une partie de la

Drave.
Ce monde au relief tres accidente, aux conditions climatiques assez differen-
ciees (incidence des climats mediterraneen ä l'ouest et Continental au centre),
aux phenomenes culturels et linguistiques (dialectaux) tres specifiques,possede
de nombreux gisements archeologiques de toutes les periodes et de tous les

types (cf. Arheoloska najdisca Slovenije, Ljubljana 1975), des habitats et des

necropoles jusqu'aux depöts et nombreuses trouvailles isolees. II n'y a que le

terrain de la haute montagne qui soit sterile du point de vue archeologique,
mais les päturages alpestres de Bohinj et, surtout, de Pohorje comptent dejä

quelques trouvailles datees de la Prehistoire et de l'Antiquite, temoignant de

la precocite des vocations pastorales et minieres de ces Sites. On pourrait
mentionner egalement les alpages de Dovska planina (1674 m), Velika planina
(1666 m), Lipanca (1634 m) et Rudno polje (vers 1450 m). Des noyaux
archeologiques caracteristiques ä indices d'occupation humaine traditionnelle,
longue et ininterrompue se sont form.es dans des lieux oü la communication
etait aisee et l'economie prospere, soit au fond de larges cuvettes ou vallees,

notamment le long du cours superieur de la Soca, ä Bohinj, dans la cuvette de

Bled, dans les Alpes Juliennes, ä Kranj, centre de la Haute Carniole, dans la

vallee de Ljubljana, avec le marecage de Ljubljansko Barje.
Les stations prehistoriques decouvertes dans les Alpes slovenes remontent ä

la plus haute Prehistoire; parmi ces haltes de chasseurs neandertaliens et

Cro-Magnons, datees des glaciations du Paleolithique moyen (le Mouste-

nen) et superieur (l'Aurignacien), on trouve les sites de Divje babe dans la

vallee de la riviere Idrijca, oü fut decouverte la plus ancienne flute connue de

l'Europe, datee de 45'000 ans avant notre ere, de Mokriska jama (1500 m;
Aurignacien moyen), de Potocka zijalka au pied de la montagne Olseva

(1700 m) dans les Alpes Savinjske, qui compte jusqu'ici la plus riche collection
de pointes en os d'ours des cavernes (133) de l'Europe, datee de 35'000 ans

avant notre ere. S'y ajoutent quelques sites moins connus, comme ceux de

Poljsiska cerkev dans la cuvette de Bled, de Matjazeve kamre pres de Rovte
et de la grotte de Mornova zijalka pres de Sostanj. II faut inclure dans ce

groupe la Station paleolithique en plein air de Nevlje pres de Kamnik, oü fut
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trouve un remarquable squelette de mammouth (Prirodoslovni muzej Slo-

venije - Musee Slovene des Sciences Naturelles).
Les courants de populations venant des noyaux des Carpates et de l'Adna-
tique ä l'Äge de la Pierre inferieur et superieur (le Neolithique) effleurerent
ä peine l'espace alpin slovene. La configuration de ce terrain ne se pretait
que tres mal aux formes d'economie pratiquees alors (l'agriculture, l'ele-
vage). De cette epoque sont dates, en Haute Carniole, les sites de Drulovka,
un habitat en pays decouvert pres de Kranj, et de la grotte Kevderc (Lubnik),
de meme que deux sites de Pohorje: Brezje, au pied de Brinjeva gora, et

Hoce. Le site de Resnikov kanal ä Ljubljansko barje date du Neolithique
superieur et de l'Eneolithique, jusqu'ici le plus ancien habitat sur pilotis connu
de l'Europe (le facies alpin de la culture de Lengyel), annonce dejä le

developpement specifique de cette contree lacustre et marecageuse au sud

de Ljubljana - phenomene ä part de l'archeologie prehistorique europeenne
auquel on a donne le nom de culture des palafittes de Ljubljana - caracte-
risee alors par la plus forte densite demographique de tout l'espace alpm
slovene. Cette culture connut son plein epanouissement ä l'Äge du Cuivre

(l'Enolithique, environ 2700-1700 av. J.-C), avec les cites lacustres de

Dezmanova kolisca et de Maharski prekop, pour ne citer qu'elles. Quelques-
unes de ces cites subsistaient encore ä l'Äge du Bronze, au He millenaire av.

J.-C. (Notranje Gorice, Ig), lorsque le lac - base naturelle des cites lacustres

- avait fait place ä un terrain marecageux qui se transformait en marais

tourbeux (le remplissage de la partie sud de la cuvette de Ljubljana date d'il
y a 7000 ans). Sur ce site, nous connaissons dejä neuf cites lacustres. Comme

moyen de communication, les habitants des palafittes utiliserent, entre autres,
les celebres embarcations faites de troncs de chene evides, les deblaki (voir
le deblak de Matena, Musee National de Ljubljana). Outre la chasse et la

cueillette, les habitants des palafittes pratiquaient aussi l'elevage du betail
(porcs, chiens, bovins, moutons et chevres) et une agriculture modeste (ble);
si nous connaissons leurs poteries ä formes et ornementations caracteris-

tiques, ils sont aussi et surtout connus pour etre les premiers ä pratiquer la

metallurgie (cuivre), industrie dont temoignent les trouvailles d'outils de

fondeur (poches et louches de coulee,moules, tuyaux de soufflets) et d'objets
manufactures (hache plate, pointes de poignards, beches). Des traces de

pratiques minieres de cette epoque ont ete relevees dans les montagnes de

Pohorje (Brezje, Zrece) et dans la region de Posavje.
Dans ce contexte, la riviere Ljubljanica (port fluvial antique Nauportus),rat-
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tachee au conte antique des Argonautes, est un site de premier ordre, riche en

trouvailles reparties de l'Eneolithique au Moyen Äge. Les trouvailles
archeologiques livrees par la riviere refletent d'un cöte la vie quotidienne sur ses

rives et temoignent, de l'autre, de sa sigmfication pour le commerce (sa na-

vigabilite est documentee par un bateau de transport du milieu du Ier siecle

av. J.-C.) et en tant que lieu de passage (gues, ponts - Vrhnika), ainsi que de

son röle de lieu de culte et d'offrandes aux divinites aquatiques (dans les

Alpes, on peut mentionner aussi le lac de Bled - Blejsko jezero, la Save).

Du Neolithique inferieur au Neolithique moyen, (environ 1700-1300 av.

J.-C.), le milieu alpin ne fut pas suffisamment hospitalier pour une installation
definitive, ä l'exception, il est vrai, de Ljubljansko barje, oü, au Neolithique
inferieur, (jusqu'ä 1600 av. J.-C.) la civilisation des cites lacustres de Ljubljana
etait encore en plein epanouissement. Des trouvailles caracteristiques de cette

periode ont ete extraites ä Ig (poignard), Lavrica (courte epee), Blatna Bre-
zovica et Notranje gorice. Cette periode est representee dans la vallee du fleuve

Soca par les trouvailles des sites Turjeva jama pres de Robic, et Most na Soci,

deux subdivisions alpines de la culture dite des castellieri mediterraneens du

Bronze moyen, caracteristique du Karst et de 1'Istrie (et, par extension, de la

Dalmatie, de l'ouest des Balkans et de l'Italie septentrionale). Dans les Alpes
Juliennes, les trouvailles de Bled datees du Bronze constituent le premier indice

d'un peuplement definitif de cette partie prestigieuse de la Slovenie. De cette

meme periode date, ä Pohorje, le site de Brinjeva gora au-dessus de Zrece. Ä
cette periode remontent aussi les premieres sepultures identifiees comme
telles. Celles de Brezje au-dessous de Brinjeva gora (necropole ä tumulus) et

de Vrhnika appartiennent ä la culture des tumuli des Alpes meridionales, de

meme le site de Mozjanca (deux aiguilles ä chas) dans les contreforts de la

chaine de Kamniske Alpe. Quant aux sepultures decouvertes ä Kamnik et ä

Bled, elles fönt partie du groupe culturel de Virovitica, caracterise par le mode

de sepulture ä incineration. Le centre de cette culture est situe dans la zone

couvrant les bassins des rivieres Drave, Mura et Save. Elle se situe au debut
de la culture dite des Champs d'urnes du Bronze superieur (1300/1200-800/
700 av. J.-C), caracterisee essentiellement par la sepulture ä incineration sous

tombe plate, diffusee entre la vallee du Danube et l'Atlantique. En Slovenie,
il y a deux cultures prmcipales des Champs d'urnes, celle de Dobova-Ruse

(dobovsko-ruska) qui, bien qu'arrivee ä ses portes en remontant le cours de la

Drave (Ruse,Maribor-Pobrezje), n'a fait qu'effleurer l'espace alpin (Brinjeva
Gora), et celle de Ljubljana (ljubljanska), dont la necropole eponyme compte
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pas moins de 323 sepultures. Une necropole analogue, datee dejä du premier
Äge du Fer, a ete decouverte ä Tolmin dans la vallee du fleuve Soca. Parmi les

vestiges particuliers ä la culture des Champs d'urnes, d'appartenance ethnique

anonyme, on releve egalement les depöts d'objets en metal profanes
(commerce, fonderie) ou religieux (offrandes), ou les traces d'inhumations

intentionnelles; en Slovenie, il y a plus de trente depöts connus d'objets, dont

quelques-uns dans l'espace alpin (Bled, Zagorje, Creta, Hudinja, Hocko
Pohorje). Aux activites de production, de consommation et d'artisanats
classiques (agriculture,tissage,poterie),allaient s'ajouter,suite ä la decouverte

d'un nouveau metal (le bronze), l'eclosion de la metallurgie et, localement,

l'exploitation de mines (en milieu alpin Pohorje, Cerkljansko), dont
temoignent les trouvailles d'outils de mineurs en pierre et en bronze (massette,

pointerolle, hache).
C'est ä l'Äge du Fer ancien (Hallstatt,VHIe-IVe s. av. J.-C.) que s'etablit dans

la vallee du cours superieur de la Soca - un milieu ä proprement parier alpm

- le groupe culturel de S. Lucia (svetolucijska kulturna skupina) qui possedait
tous les attributs d'une communaute montagnarde bien organisee; son
territoire comprenait Bohinj, un site riche en minerai de fer (tuile plate). Dans

la meme vallee toujours, un centre de province fut etabli ä Most na Soci,

ancienne Sveta Lucija/Santa Lucia na Mostu (environ 7000 sepultures
ä incineration, trente maisons et ateliers d'artisans, la Variante de Posocje de

l'architecture alpestre de l'Äge du Fer). Une deuxieme agglomeration im-

portante etait Kobarid, (1400 sepultures, sanctuaire), avec plusieurs agglo-
merations mineures dont Bovec,Tolmin (vestiges de la fortification elevee du

Kozji rob, un des sites archeologiques medievaux les plus riches de la Slovenie),

Koritnica, Godovic. Ä Bohinj,reliee au centre de Posocje par des passages en

haute montagne, l'agglomeration centrale, dont temoignent des vestiges de

maisons, de forges et de fonderies, etait situee sur la hauteur d'Ajdovski gradec.

Dans la vallee du cours superieur de la Soca, la tradition culturelle de S. Lucia,
fortement empreinte par les Venetes, fut perpetuee ä l'Äge du Fer superieur

par le groupe culturel d'Idrija (idrijska kulturna skupina), legerement celtisee

au debut, puis romanisee (Ier s. av. J.-C); son site principal fut Idrija pri Baci

(autres sites: Most na Soci, Reka pres de Cerkno, Kobarid, Volarje). Elle est

identifiable et caracterisee surtout par les trouvailles d'instruments aratoires

et d'outillage en fer ainsi que par trois inscriptions en ecriture venete
decouvertes ä Idrija pri Baci. Les porteurs de cette civilisation furent les

Ambisonti.
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Ä l'espace alpin, ou, plutöt, ä son extremite prealpine, ä laquelle il ne touche

que par sa bordure occidentale et par l'un de ses centres (Vace), appartient
aussi le groupe culturel hallstattien de Basse Carniole (dolenjska halstatska

kulturna skupina), avec le groupe culturel de S. Lucia de la vallee de Posocje,
la seule communaute des Alpes du Sud-Est datee de l'Äge du Fer. Elle est

caracterisee par ses necropoles ä tumuli familiales et tribales, par ses habitats

fortifies et, surtout, par l'art des situles qui marque l'apogee de la culture

spirituelle de cette epoque (la situle de Vace, deux agrafes de ceinture histonees

de scenes de chasse de Molnik et Zagorje). En cette periode florissante de la

Prehistoire slovene, la region centrale de l'espace alpin (la Haute Carniole)
fut en retard par rapport aux autres regions et il fallut attendre l'epoque
hallstattienne tardive pour qu'elle atteigne un niveau comparable (Bled, Kranj,
Menges, Ljubljana). Concernant la partie styrienne des Alpes slovenes, il faut
mentionner encore une fois la chaine de Pohorje, avec les sites de Brinjeva
gora et, surtout, de Postela, qui appartiennent au facies des Alpes Savinjske
et panonnien de l'Äge du Fer.
Ä la fin du IVe siecle av. J.-C, la tribu celtique des Taurisques s'etablit dans

les bassins des rivieres Drave et Save (Podravje et Posavje); eile apportait ä

ce pays de civilisation hallstattienne en declin de nouveaux elements de

cultures materielle, religieuse et spirituelle, dont l'expression fut le groupe
culturel de Mokronog (mokronoska kulturna skupina). En remontant la riviere
Save, il s'implantait dans le monde alpin jusqu'ä Bohinj (Ajdovski gradec,

Dunaj pres de Jereka - charrues et coutres miniatures comme offrandes vo-
tives) et le long de la Ljubljanica jusqu'ä Vrhnika (Nauportus). Ses centres

principaux - ä l'exception peut-etre de Postela, Brinjeva gora et Slovenj Gradec

- etaient cependant situes au-delä des limites de l'espace alpin. Nous avons

dejä evoque Lautre groupe de culture latenienne des Alpes slovenes,
la communaute des Ambisonti de Posocje.

Le processus de la romanisation des communautes prehistoriques de l'espace

alpin slovene - du territoire des Carni et des Taurisques, ainsi que des autres

territoires slovenes - s'etendit sur deux siecles et se termina ä la fin du regne
de l'empereur Auguste. Les principaux axes de communication (Aquileia-
Emona qui se prolongeait vers la Pannonie et Siscia, Aquileia-Tergeste qui
menait vers la Dalmatie, Aquileia-Virunum) ont plus ou moins evite les

montagnes difficiles ä traverser (ä quelques exceptions pres: la voie princi-
pale reliant Celeia/Celje par Colatium/Stari trg pres de Slovenj Gradec ä

Virunum en Carinthie, l'etape entre Vrhnika et Vransko de la route Aquileia-
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Emona-Celeia, avec le col de Trojane/Atrans antique, ainsi que les anciennes

voies prehistoriques utilisees comme routes vicinales), qui, entre les Ier et

He siecles, dependaient pour la plupart de l'administration du Regio X Italiae

(aux IVe-Ve siecles de la Provincia Venetia et Histria) et du Norique (Provincia

Noricum, Noricum Mediterraneum). La colonie romaine Emona/Ljubljana
est la premiere agglomeration urbaine de l'arriere-pays de l'Adriatique (eile
existait probablement dejä ä la deuxieme moitie du Ier s. av. J.-C, ä l'epoque
de la campagne d'Octavien en Illyrie). Elle a repris la fonction de Naupor-
tus/Vrhnika et fut, durant toute 1'Antiquite, un centre de premiere importance.
Dans les Alpes, nous connaissons aussi les noms du centre microregional de

Carnium/Kranj et de Colatium (dejä cite). Une place importante revient ä

1'agglomeration de Most na Soci, dans la vallee du fleuve Soca, puisqu'elle fut
Fun des centres alpins les plus remarquables au temps de l'occupation romaine.

Un sanctuaire, dont l'origine remontait ä la Prehistoire, remplissait encore sa

fonction ä Kobarid. Deux regions cependant furent plus peuplees encore: la

cuvette de Ljubljana et la region du cours superieur de la riviere Save (la
Haute Carniole); la densite de la population est documentee par un grand
nombre de necropoles (dont celles de Kokrica) et d'habitats ruraux (Rodine,
Menges), des sanctuaires rupestres (Godicpres de Kamnik) et de nombreuses

trouvailles isolees (notamment deux fibules en or de type norico-pannonien
du Kranjski Rak). La meme densite de peuplement est documentee encore
dans la partie des Alpes slovenes comprise entre les Alpes Savinjske et Pohorje,
oü des trouvailles datees de l'occupation romaine furent relevees le long des

corridors routiers, un groupe mineur dans la vallee de la riviere Savinja aux
environs de Mozirje, et sur les contreforts de Pohorje.
La partie centrale et occidentale du territoire slovene actuel, dont fait partie
le domaine des Alpes, fut organisee en 170 environ en Marche militaire
(Praetentura Italiae et Alpium). Ä la fin du Ille siecle fut implante entre le

golfe de Kvarner et la vallee du fleuve Zilja un Systeme de barrieres alpines

(Claustra Alpium Iuliarum), dont les structures (mur de la barriere, tours,

fortifications) constituent un vaste site archeologique. Dans la zone alpine,
les vestiges de ces barrieres se trouvent ä Koritnica dans la gorge de Baska

grapa, ä Vojsko et ä Vrhnika. Au milieu du Ve siecle fut constitue dans cette

importante zone strategique (avec Liburnia et Valeria de Tarsatica) un centre
administratif Carneola ou Alpes Iuliana, comprenant surtout, outre une partie
de la Carniole Interieure, la Haute Carniole, la region centrale des Alpes
slovenes.
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La periode finale de l'Antiquite - au temps des regnes de Diocletien
(284-305) et de Constantin le Grand (324-337), et du peuplement slave des

Alpes -, marquee par le declin des civilisations antiques et par les migra-
tions de populations, fut accompagnee d'une nette degradation des conditions

de vie. Un type nouveau d'habitat fortifie situe en lieu eleve apparut
alors dans les zones retirees d'acces difficile oü la population indigene
romanisee resta etablie jusqu'au Vie siecle, avec une presence periodique
des Goths et des Lombards. Quant ä l'architecture de ces retraites, il faut
noter celle, particulierement importante, des eglises, ainsi que l'amenagement
de l'habitat en general. Ä cette typologie d'habitat appartiennent, dans l'espace

alpin, Ajdna dans la vallee de la Save, Baselj au pied de Storzic, Tonovcov

grad pres de Kobarid, de meme que Polhograjska gora. Ces gisements
archeologiques, pour la plupart remarquablement fouilles et presentes in situ,
sont en meme temps d'interessants sites touristiques de l'espace alpin slovene

(tel est le cas des vestiges d'Emona, ville romaine ä Ljubljana, des edifices

romains ä Most na Soci, de Feglise de File de Bled, de l'architecture preromaine
ä Kranj, ainsi que des collections des musees situes dans l'espace alpin: Musee
de Kobarid/Kobariski muzej, Musee de Nova Gorica/Goriski muzej et son

annexe de Tolmin, Musee de Kranj/Gorenjski muzej, Musee de Kamnik,
Musees regionaux de Celje et de Maribor, Musee de Slovenj Gradec/Koroski

muzej, Musee municipal/Mestni muzej et Musee National/Narodni muzej de

Ljubljana). On a repertorie dans l'espace alpin, outre les habitats, quelques

necropoles provenant de la population indigene, parmi lesquelles les plus

importantes ä Bled-Pristava et ä Kranj-Krizisce Iskra, Lajh. La population
mdigene, vestige de la population antique, a perpetue les formes antiques de

vie tout au long du Vie et, partiellement, du Vlle siecle, ainsi que lors des

migrations de populations, jusqu'ä la derniere poussee, le peuplement du

territoire des Alpes slovenes par les Slaves alpins. De l'epoque de la migration
de populations (VIe-VIIe s.) est datee la necropole mise au jour et fouillee
dans le site Lajh de Kranj; il s'agit lä de l'une des necropoles-clefs de

la Slovenie, contenant des sepultures d'Ostrogoths, d'Alemans et de

Lombards, caracterisees par des mobiliers de sepultures riches et varies (parures
en or, en argent et dorees,peignes en os, armes). Une autre necropole d'Ostrogoths

a ete mise ä jour ä Ljubljana - Dravlje. De ce site et du Lajh de Kranj
proviennent egalement les cränes caracteristiques des Huns, dont la presence
ressort encore de quelques autres trouvailles. Abandonne par les peuples

germains, ce territoire fut ensuite peuple par les Slaves.
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Le peuplement des Alpes orientales et de l'espace prealpin par les Slaves

alpins, qui connut son apogee au Vie siecle, cessa au debut du IXe. Les Slaves

se sont installes sur les terres dejä cultivees depuis l'Antiquite et les epoques
anterieures. Ils y rencontrerent la population indigene romaine, de laquelle
ils reprirent quelques elements de culture materielle et spirituelle, ainsi que
quelques noms de lieux et de cours d'eaux, conserves jusqu'ä aujourd'hui
(comme Sava, Drava ou Kranj, pour ne citer que ceux-ci). L'Implantation
d'une nouvelle population marque la fin de l'Antiquite en Slovenie et, en

meme temps, un grand changement au niveau de la civilisation et de la
culture. Les villes antiques disparurent, quant aux habitats ruraux, peu se sont

conserves jusqu'aux Vlle et VHIe siecles qui virent les vestiges de population

romaine parfaitement assimiles ä la population slave majoritaire. Le chris-

tianisme de la periode finale de l'Antiquite declina ä son tour jusqu'aux VHIe
et IXe siecles qui furent temoins d'une seconde christianisation. Le Systeme

juridique de l'Antiquite, ainsi que l'Etat et les fonctions qui lui etaient liees,

connurent le declin ä leur tour. Ils furent remplaces par d'autres formes

d'organisation du pouvoir politique, parmi lesquelles, entre le VHIe et le

IXe siecle, Carantania, la plus importante formation politique du territoire
de la nation slovene naissante, dont fit partie egalement le bassin alpin de la

riviere Save (Posavska krajina - Carneola). Kranj et la microregion de Blej-
ski kot, avec une serie de gisements importants (Pristava, Grad, Zasip, Sebenje,

Otok, Bodesce, Brdo) et quelques gisements mineurs (par exemple ä Bohinj:
Srednja vas, Jereka, Zlan; en Haute Carniole: Zirovnica, Menges; Ljubljana;
dans la vallee de Posocje: Tolmin) sont les sites alpins les plus importants de

cette periode. On trouve les deux formes de la culture materielle du haut

Moyen Äge sur le territoire des Slaves alpins: la culture dite de Carantania

(karantanska kultura, Vlle-VIIIe s.) et la culture de Köttlach (ketlaska kul-

tura, IXe-Xe s.). Ä Kranj (eglise paroissiale) et ä Ljubljana (Saint Pierre), il
est possible de deceler aussi quelques elements de culture pannonienne de

Bijelo Brdo (belobrdska kultura). Tous ces sites sont des necropoles ä

squelettes attenant souvent ä des eglises contemporaines. Jusqu'ici, un seul

habitat des Slaves alpins fut exhume ä Pristava pres de Bled, ainsi qu'un seul

tresor enseveli, exhume ä Sebenje, la fortune d'un paysan-soldat (harnais,

armes, outils pour usage domestique et instruments aratoires) du debut du IXe
siecle.
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La Situle de Vace, partie centrale historiee (dessin).
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La Situle de Vace (vue d'ensemble).
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DECOUVERTE D'UNE FLUTE EN OS ET AUTRES VESTIGES

IMPORTANTS DU SITE PALEOLITHIQUE DE DIVJE BABE I

Ivan Turk

Le site paleolitique de la grotte de Divje babe I est situe dans la vallee

pittoresque de la riviere Idrijca, ä l'endroit oü celle-ci s'elargit quelque peu en

s'ouvrant ä d'autres vallees ainsi qu'aux plateaux voisins, les Sebreljska et

Sentiviska planota. Rien d'etonnant que lors de ses migrations continuelles,
Fhomme de Neandertal eüt choisi de faire halte ä cet endroit precis, dans cette

grotte d'acces difficile. Nous parlons de Fhomme de Neandertal, sans connaitre
toutefois l'identite reelle des visiteurs de cette grotte du Paleolithique. Ä vrai
dire, on n'a pas encore decouvert en Slovenie de restes fossiles d'habitants de

l'epoque glaciaire. Dans la grotte de Divje babe I, il n'y a pas trace d'un habitat

permanent des Neandertaliens; on ne dispose d'aucun indice (tentes ou

cabanes, eclats, restes de taille d'outils en pierre) qui confirmerait sa presence.
Ces habitats auraient pu se trouver quelque part dans la vallee, probablement
sur une terrasse pleistocene dominant le lit de la riviere, au pied de la grotte.
De lä, il y a la vue directe sur le site de Divje babe I, situe ä peu pres ä mi-cöte,
dans le versant rocheux abrupt sillonne de ravins et de cretes, soit la bordure

septentrionale du plateau de Sebreljska planota. L'entree de la grotte s'ouvre
dans l'ubac ä 230 m au-dessus de la riviere Idrijca et ä 450 m au-dessus du

niveau de la mer. Cet endroit peu accueillant porte bien son nom: Divje babe

(les vieilles sauvages). De lä, aussi, le nom de la grotte. En realite, il s'agit de

deux grottes,l'une etant situee au-dessus de Fautre. Celle d'en bas,plus grande,
servit ä plusieurs reprises de refuge ä Fhomme de Neandertal. Elle a 45 m de

long et au plus 15 m de large. Cest le vestige d'une caverne plus grande,

presque entierement comblee au cours des dernieres cent mille et plus
d'annees. Les depöts du versant oü se trouve l'entree de la grotte, au pied de la

haute falaise, ont plus de trente metres d'epaisseur. En quatorze annees de

fouilles, on n'a reussi ä exhumer et ä examiner qu'une quantite infime de ces

depöts, soit 12 m.
Les chercheurs de l'Institut archeologique du Centre de recherches scienti-

fiques de l'Academie Slovene des Sciences et des Arts ont effectue tout d'abord
des fouilles ä l'entree de la grotte. Les fouilles des annees 1980-1986, menees

par Mitja Brodar, ont porte sur 300 m3 de depöts appartenant ä vingt-six
couches sedimentaires. Ä cette epoque, les depöts n'etaient pas cribles. Mal-
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gre cela, on a reussi ä y decouvrir la plupart des vestiges du Paleolitique moyen
faits jusqu'ici, les plus importants tout au moins: foyers et outils en pierre
taillee. L'elaboration tres ingenieuse de certains outils (grattoirs, percoirs, ra-
cloirs, etc.) laisse supposer Fexistence chez Fhomme de Neandertal d'un cer-

tain sens esthetique. Ces objets ont ete decouverts ä huit niveaux d'äges diffe-
rents. En Slovenie, seul le site de Betalov spodmol, pres de Postojna, compte
un nombre plus grand de vestiges de la meme periode.

Aujourd'hui, les fouilles sont poursuivies ä Finterieur de la grotte. Dirigees
depuis 1989 par Ivan Turk, elles ont porte durant les annees 1990-1995 sur
200 m3 de depöts et les huit couches les plus jeunes. Au moyen d'un telephe-

rique, les depöts sont transportes dans la vallee oü les chercheurs procedent
au ruissellement et ä Fexamen, en passant par le criblage ä trois epaisseurs

differentes. Ä Ljubljana, on procede ensuite ä Fanalyse des deblais qui n'ont

pu etre examines sur le champ de fouilles. La totalite des vestiges - non
archeologiques compris - ainsi que les echantillons des Sediments les plus fins

sont conserves selon Funite de champ, soit 0,1 m3 de depöt. Jusqu'ici, ces umtes

sont au nombre de 2000. Elles fournissent vingt ä trente donnees differentes

permettant une reconstitution historique des evenements dans la grotte.
Ä Finterieur de la grotte, dans la couche 2, on a decouvert un horizon
paleolithique contenant des sagaies en os, dont une ä base fendue. Sans aucun doute,
cet horizon peut etre compare ä la grotte de Potocka zijalka (1700 m), sur la

montagne Olseva, oü, il y a plus de soixante ans, Srecko Brodar (1893-1987)

trouva jusqu'ä 130 sagaies semblables, dont une ä base fendue. Elles pro-
viennent de FAurignacien, periode du debut du Paleolithique superieur
european. En Europe, les gisements paleolithiques contenant des sagaies en os

de type aurignacien sont plutöt rares. Ils renvoient ä Femergence et ä Fex-

pansion des Cro-Magnons sur ce territoire, oü sejournerent, avant leur arrivee,
les Neandertaliens et leurs ancetres. La datation au radiocarbone place

Forigine de la couche 2 avec ses sagaies en os ä 33'000 ans avant notre ere.

Cest aussi Fäge radiocarbonique moyen de tous les gisements aurignaciens
ä sagaies en os europeens.
Les conditions de vie qui regnaient durant la derniere glaciation, au maximum
de l'epoque glaciaire (il y a 20'000 ans), dans le territoire correspondant ä

la majeure partie de la Slovenie actuelle sont comparables ä celles que con-
naissent aujourd'hui les regions montagneuses de meme latitude de la Mon-
golie.
Oü le site de Divje babe I se situe-t-il dans cette derniere glaciation? Les huit
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couches de depöts superieures datent vraisemblablement de la seconde moi-
tie de la periode Interpleniglaciaire, periode intermediaire entre deux maxi-

mums de glaciation (Pleniglaciaires), qui connut deux rechauffements clima-

tiques au moins. Cette periode, denommee Hengelo d'apres le site eponyme
neerlandais, est designee en Slovenie comme Finterstade (phase temperee de

l'epoque glaciaire) de Potocka zijalka. On a emis Fhypothese que la majorite
des vestiges paleolithiques remontaient ä la premiere moitie de la periode
Interpleniglaciaire. Les dix couches inferieures sont supposees anterieures

au premier maximum de glaciation, periode Pleniglaciaire d'il y a 70'000 d'an-

nees. Toutes les hypotheses sur Fäge des couches et des vestiges sont etablies

sur la base de differentes methodes radiometriques ainsi que de la Chronologie,

de la diagenese des Sediments et de leur contenu archeologique et

paleontologique.
Ä Finstar d'autres gisements paleolithiques de Slovenie et d'Europe, le site
de Divje babe I a livre une quantite enorme de restes d'ours des cavernes. En

general, il s'agit d'animaux morts dans la grotte pendant ou apres Fhiberna-
tion. La decomposition de leurs restes a agi sur la transformation des depöts,
d'oü la coloration actuelle, tres variee, des couches. Des agglomerats de phos-

phates non consolides s'y sont egalement formes. Par hasard, on a decouvert
ä Finterieur de ces agglomerats des poils d'ours des cavernes fossilises. La
ressemblance avec les poils d'ours de notre temps est surprenante. II s'agit
d'authentiques fossiles releves sous cette forme pour la premiere fois ä Divje
babe I precisement, quoiqu'ils soient presents egalement dans presque toutes
les grottes contenant un nombre important de vestiges d'ours des cavernes.

En procedant ä Fetude du profil d'äge des ours decouverts ä Divje babe I,
Irena Debeljak, chercheur de l'Institut Paleontologique du Centre de

recherches scientifiques de l'Academie Slovene des Sciences et des Arts, a

fait une autre decouverte surprenante. Elle a estime leur äge en comptant les

cercles annuels du cement des racines dentaires. Par ce biais, il est possible de

determiner avec une grande precision (jusqu'ä un an pres) Fäge mdividuel
des ours des cavernes. Plus de la moitie des individus sont morts avant d'at-
teindre Fäge d'un an, la plupart avaient entre six et huit mois. Les ours mettant
bas en fevrier, le taux de mortalite devait etre le plus eleve en ete, un resultat
conforme aux attentes. Mais, contrairement ä ce qui fut suppose par le passe,
la raison de cette mortalite n'est pas imputable ä la chasse: il faut Fattribuer
aux difficultes d'adaptation, au changement d'alimentation et ä Fagressivite
des mäles en rut qui, en periode d'activite sexuelle, pouvaient tuer un grand
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nombre de jeunes moins vigoureux. Les memes phenomenes sont connus

encore aujourd'hui de toutes les especes d'ours Vivantes.

En ete 1995, Ivan Turk et Janez Dirjec decouvrirent ä Divje babe I un os

perce de trous qui ressemble beaucoup ä un sifflet ou ä une flute. Cette trou-
vaille suscita un grand interet en Slovenie ainsi qu'ä Fetranger. Les explo-
rations ulterieures de ce site et d'autres, similaires, pourront demontrer s'il
s'agit ou non d'une decouverte sensationnelle. La decouverte provient d'un

champ de fouilles ä Finterieur de la grotte. Elle fut relevee ä proximite d'un

petit foyer. Des branches de pin, de sapin, d'if et de meleze ainsi que des os

frais avaient servi de combustible. Deux mandibules d'ours des cavernes, aux-

quels on aurait autrefois attribue une fonction d'objet de culte, ont ete decou-

vertes pres du foyer. Le profil le plus proche presente des couches de l'epoque
glaciaire, plissees par la cryoturbation et, au-dessous, des couches d'origine
glaciaire egalement mais plus horizontales. Parmi celles-ci, la derniere couche

deblayee (couche 8) s'est cimentee en breche (sediment cimente d'elements

anguleux); la datation au radiocarbone indique qu'elle s'est formee, sans autres

Sediments, dans une periode temperee et humide de l'epoque interpleniglaciaire,

il y a 45'000 ans environ. L'hypothetique flute, trouvee in situ, cimentee
dans la breche, est anterieure ä cette periode temperee ou ä Finterstade. La
couche 5, au-dessus, est supposee contemporaine ä la couche inferieure auri-

gnacienne de Potocka zijalka. Les depöts de Divje babe I comprenant, en

dessous de la couche 3, des vestiges du Paleolithique moyen attribues le

plus souvent aux Neandertaliens, il est possible que ces derniers et les Cros-

Magnons aient sejourne en meme temps tant ä Potocka zijalka qu'ä Divje
babe I. Ä Divje babe I, les traces distinctes des Cros-Magnons ne sont
identifiees que dans la couche 2 datee d'il y a 35'000 ans.

Les extremites de l'hypothetique flute sont abimees. Les cassures arrondies

temoignent de son äge fossile. Toutes ces caracteristiques ne distinguent en

rien cet os du restant des nombreux fragments osseux releves. Sa couleur

beige-brun est caracteristique de la couche 8. L'objet est fabrique ä partir
d'un femur d'un ours des cavernes äge de 15 mois environ. Des 180 m3 de

depöts etudies - couche 7 comprise - furent extraits exactement 300 restes

osseux appartenant au femur (os de grande ou petite taille, fragments). La

plupart des traces artificielles relevees sur les os sont le fait de dents de

carnivores, ce qui s'explique facilement. En premier lieu, cette grotte servit
effectivement de taniere et de charnier, attirant les animaux se nourrissant de

charognes. En dehors des ours des cavernes, ce furent surtout des loups dont
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on retrouve ici les fossiles les plus nombreux de toute la Slovenie. Avec leurs

dents, les loups peuvent percer des petits trous dans un os, mais pas de cette
taille et de cet espacement. Autre animal qui aurait ete capable de percer Fos:

l'hyene des cavernes dont la denture plus massive et surtout plus forte est ä

meme de rompre les os. Or, on n'a pas releve de restes osseux d'hyene, un
animal d'ailleurs tres rare en Slovenie. Enfin, une analyse detaillee d'un grand
nombre d'os tres petits, que les hyenes auraient simplement pu avaler, exclut
la presence d'hyenes sur ce site.

Pour Interpreter la decouverte, il est tres important d'etudier la forme, la Position

et Fespacement des petits trous. La technique de Perforation est tres rudi-
mentaire. Tous les indices laissent supposer que Fos fut fore par un outil de

pierre ou transperce par les dents. II n'y a pas de difference entre les trous
fores et les trous perces par les dents d'anrmaux. Ceux-ci ressemblent au

mieux aux trous de la flute aurignacienne de la grotte d'Isturitz en France, et

au trou de la flute de la grotte d'Istallöskö en Hongrie. Tous les trous d'os les

plus anciens connus jusqu'ici ont ete obtenus soit par percussion, soit par
intaille ou par incision. Aucun n'a ete vrille, quoique le Paleolitique moyen
connüt des outils en pierre taillee denommes percoirs ä cause de leur forme.

Les outils de ce type fönt egalement partie des vestiges du site de Divje babe I.

De toute evidence, la technique de percage ä Faide d'un outil n'etait pas encore

connue ä l'epoque, sinon eile eüt ete utilisee pour percer des trous dans les os.

Cest d'ailleurs la technique la plus facile, puisqu'il suffit d'un simple bord
d'eclat tranchant. L'intaille et Fincision sont lentes et difficiles ä executer. La
technique la plus simple est la percussion, mais eile necessite des outils et de

Fhabilete. Cest la seule technique qui n'a pas donne de resultats satisfai-

sants lors des experimentations. Par consequent, on a quelques doutes au sujet
de la fabrication de trous par ce procede. II se peut qu'initialement les hornmes

aient eu recours ä une technique observee chez les animaux; plus tard
seulement, ils auraient developpe d'autres methodes, plus appropriees, parmi
lesquelles le percage serait venu en dernier. La problematique identification
de Forigine des trous rend difficile toute Classification de Fobjet. La disposition
des trous sur une ligne et leur ecart regulier plaident en faveur de la flute.

En effet, Fun et Fautre sont tres differents de ceux des exemplaires troues par
les animaux, qui sont perces ou amorces ä proximite des articulations, l'espace

entre les petits trous et les petits creux etant superieur ou inferieur ä celui de

Fexemplaire de Divje babe I. Ici, la disposition des trous est identique ä celle

de la plupart des Hutes du Paleolithique; eile correspond ä la distance entre
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les doigts du musicien jouant d'une main. Lorsque Finstrument est joue ä deux

mains - en nous limitant ä la technique seule - Fecart entre les trous n'a pas la

meme importance. II se peut, naturellement, que cet ecart soit tout ä fait fortuit.
L'interpretation proposant Fhypothese de la flute en os trouve les paralleles
les plus proches dans les exemples du Potocka zijalka et de la grotte
d'Istallöskö, en Hongrie. La flute de Potocka zijalka est faite ä partir de la

mandibule d'un ours des cavernes. Les petits trous ont ete obtenus par
percussion ou par transpercement. Les traces de dents identifiees sans doute pos-
sible sur une autre mandibule, egalement trouee, nous fönt douter que les

mandibules perforees soient Foeuvre de mains humaines. L'os faconne de la

flute d'Istallöskö est tout ä fait identique ä celui de Fexemplaire de Divje
babe I. II a un trou creuse et deux autres obtenus par percussion. Les sagaies

d'os aurignaciennes, fournies par ces deux sites, sont les plus riches en Europe.
Ces deux sifflets, ou flütes, datent de FAurignacien. Ils ont ete fabriques par
un Cro-Magnon et sont d'au moins lO'OOO ans posterieurs ä la trouvaille de

Divje babe I. En Europe, il n'y a que deux gisements de flütes aurignaciennes
connus: Fun au sud de la France (Isturitz) et Fautre au sud de FAllemagne
(Geissenklösterle). En France surtout, on connait d'autres objets similaires

et encore plus recents. Pour la plupart, ils sont confectionnes en os d'oiseaux.

En general, les trous de ces exemplaires ne posent pas probleme en ce qui
concerne la technique de leur execution.

II est certain que par sa datation, son contexte et sa forme, l'os dote de trous
de Divje babe I represente une decouverte extremement interessante et de

grande importance scientifique. Toutefois, ä Fheure actuelle et en Fetat de

nos connaissances, nous ne pouvons tirer qu'une conclusion provisoire qui,

peut-etre, le restera: tout porte ä croire ä Fexistence d'une flute, mais on ne

dispose d'aucune preuve convaincante pour le moment.
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UN HABITAT FORTIFIE DE L'ANTIQUITE TARDIVE, TONOVCOV GRAD
PRES DE KOBARID

Slavko Ciglenecki

Les archeologues slovenes se consacrent depuis pres d'un quart de siecle

aux fouilles des fortifications sises en des lieux eleves, habitat le plus caracteris-

tique de la periode de l'Antiquite tardive. Aux Ve et Vie siecles surtout, lors-

que Huns, Ostrogoths, Lombards, Avars et Slaves traversaient le territoire
slovene actuel pour se rendre dans la peninsule italienne, les habitats indigenes
situes sur des hauteurs naturellement protegees - veritables nids d'aigle -
furent le type dominant. Ils ont contribue pour une large part au renouveau
de nos connaissances sur la periode des migrations de populations, meconnue

jusqu'ici, et sur le röle du substrat indigene dans Fethnogenese des Slovenes.

Pour ne mentionner que quelques exemples, citons Ajdovski gradec pri Sevnici

au-dessus de Vranje, Rifnik au-dessus de Sentjur,Tinje pri Zusmu au-dessus

de Loka, Gradec pres de Prapretno, Kucar au-dessus de Podzemlj,Ajdovscina
au-dessus de Rodik, Korinjski hrib au-dessus de Veliki Korinj, Ajdna au-
dessus de Potoki, Polhograjska gora; la liste pourrait etre allongee encore.

Recemment, alors que nous pensions connaitre toutes les stations importantes
de la Slovenie, nous avons ete agreablement surpris par la decouverte, dans

une zone n'ayant fourni jusqu'ici que quelques trouvailles de l'Antiquite
tardive d'importance mineure et surtout dispersees, d'une place forte
remarquablement conservee de cette epoque precisement: Tonovcov grad

pres de Kobarid.
Dans les etudes archeologiques, ce site fut mentionne pour la premiere fois

en 1882 par Fhistorien Simon Rutar. Dans un compte rendu des fouilles

prehistonques et romaines en Slovenie, de 1890, il evoqua encore une fois ce

site en liaison avec une voie romaine descendant en pente douce de Gradic

jusqu'ä un fosse derriere Tonovcov grad. En 1992, quelques trouvailles d'objets

archeologiques significatifs attirerent Fattention sur Fimportance de ce

site et sur sa datation presumee de l'Antiquite tardive; elles furent ä Forigme
de nouvelles recherches. En 1993 dejä furent effectues les premiers sondages

archeologiques ainsi que des prises de vue minutieuses de Fhabitat, avec toutes

ses constructions ressortant parfaitement du terrain accidente. Les vestiges
mis ä jour par les fouilles effectuees jusqu'ici et l'architecture que laisse

entrevoir le terrain accidente inscrivent le site parmi les plus remarquables
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de l'Antiquite tardive dans l'espace des Alpes; elles completent considera-

blement les connaissances dejä riches et variees sur les forteresses de l'Antiquite

tardive en Slovenie et fournissent de nouvelles matieres ä reflexion sur
le tableau ethnique de l'epoque anterieure au peuplement slave.

Au nord de Kobarid, un bloc rocheux se detacha une fois du massif de Babe

(8772 m). II roula et s'enfonca dans la vallee du fleuve Soca ä Fendroit oü

son cours serpentant au pied des versants rocheux est le plus pittoresque. Les

pentes de cette montagne aujourd'hui boisee sont de tous cötes abruptes;

par-ci, par-lä, des rochers gris s'elevant au-dessus des arbres annoncent un

acces difficile au site. En effet, on n'y parvient que par un unique sentier,
vraisemblablement Fanden acces au site. Le bloc rocheux descend en pente
raide vers le fleuve Soca, fermant completement le flanc droit du defile. Dans

le sens de la longueur, Feminence mesure quelques centaines de metres.

L'habitat n'occupait que sa partie occidentale, naturellement mieux prote-
gee; le haut de sa partie Orientale est d'acces plus facile alors que le bas se

termine par une paroi rocheuse. Durant l'Antiquite tardive, Facces au site fut
protege par un mur, dont les vestiges sont observables tout au long de la pente

escarpee jusqu'au sommet, oü il rejoint Fenceinte de la place forte. En son

temps, il representait sans doute un obstacle supplementaire pour les intrus
voulant s'introduire dans la forteresse, protegeant aussi, en partie, le terrain
decouvert situe devant la fortification et destine probablement au refuge du

betail en cas de danger. Nous connaissons deux forteresses de meme type,
Fune et Fautre de l'Antiquite tardive egalement: Podgradina du Glamocko

polje et Sant'Antonio, en Ligurie. La partie septentrionale de l'espace situe
devant la fortification se terminait par un rebord plutöt raide, dissimulant un

mur ou un rempart. D'ici, le chemin monte en pente douce vers l'habitat. II
est trace de sorte ä laisser d'eventuels assaillants s'approcher de la fortification
en presentant leur flanc droit, non protege, vers le rempart. Le chemin ainsi

trace, ainsi que l'espace vide nettement distinct des constructions serrees le

long de Fenceinte laissent supposer qu'il s'agit lä de l'entree principale. Le
choix de ce site comme emplacement d'un habitat est pertinent: la plupart
des constructions sont situees sur la partie haute de l'elevation un peu allongee,

flanquee ä Fest et ä l'ouest de deux monticules de quelques metres plus hauts.

Le terrain montant legerement aussi du cöte sud, l'habitat est parfaitement
protege des vents de trois cötes.

L'aire du sommet, protegee par Fenceinte et les escarpements, mesure 150 x
90 m. Ä Fest, on voit un rempart de 80 cm d'epaisseur, fermant l'habitat
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sur toute sa largeur. Sans effectuer des fouilles, il est impossible de distinguer
avec certitude s'il est appuye sur un remblai de terre - peut-etre prehisto-
rique - ou si le rempart dissimule par le terrain n'est que le vestige d'une
ancienne enceinte plus haute. La clöture sud a soit disparu, soit jamais atteint
le rebord de la paroi rocheuse situee au sud. Ici, nous pourrions supposer
Fexistence d'une deuxieme entree de la place forte, permettant Findispen-
sable communication avec Fautre partie, moins protegee de l'elevation.
L'enceinte nord est moins apparente puisque ce cöte est borde sur toute sa

longueur de differentes petites constructions. Ce cöte etant d'acces plus facile,
donc plus menace, on peut supposer que ce n'etaient pas de simples habita-
tions et que leur etage superieur - pour autant qu'il ait existe - avait servi

surtout ä la defense.

Ä Finterieur de l'enceinte, il y a des vestiges de constructions dont le plan,
bien reperable sur le terrain, permet une reconstitution approximative de

l'habitat antique. Pour la plupart des bätiments, on peut egalement distinguer
le nombre des pieces et leur disposition. Par contre, rien ne permet d'entre-
voir si la rangee des maisons fut continue ou si eile etait interrompue par
endroits par de petites cours ou des espaces intermediaires.
Le caractere des constructions eloignees de l'enceinte est plus evident. Cest
en particulier vrai de celle situee tout pres de l'entree, la fermant en quelque
sorte. Elle a ete minutieusement fouillee en 1994. La piece centrale, ä laquelle
menait l'entree munie d'un porche et qui reumssait notamment les fonc-

tions d'habitation et de depöt, est caracteristique de cette epoque sous

plusieurs aspects. Pres d'une encoignure se trouvait un foyer entoure de petites
fosses ä provisions creusees dans le sol et, probablement, de planches ä

vaisselle. Entre le foyer et le mur, on peut imaginer un long lit de planches, ä

Fabri du froid nocturne du fait de la proximite du foyer. Les pieces d'une

charrue, trouvees dans un autre coin, fönt penser qu'une partie de la piece a

pu servir de remise ä outils et de silo. Ä l'entree de la maison, surmontee d'un
auvent soutenu par le porche et par une poutre, de nombreux petits objets
furent trouves, laissant supposer que, par beau temps, divers travaux
domestiques ou artisanaux etaient executes ici. Du cöte sud de la maison, il y
avait une construction adjacente contenant le four. Les nombreux objets
decouverts dans et autour de la maison eclairent tres bien la vie de ses

habitants; ils permettent en outre de dater avec precision l'epoque de sa

construction et celle de son declin (env. 495-env. 600). Les trouvailles de mon-
naies d'Ostrogoths et quelques objets supposes de meme origine permettent
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d'envisager que, dans les premieres dizaines d'annees de son existence, cette
construction fut occupee par une petite garnison d'Ostrogoths chargee de

contröler la population indigene, ainsi que d'aider celle-ci ä surveiller le tran-
sit vers l'Italie alors occupee par les Goths. Plus tard, eile fut remplacee par
une famille lombarde chargee de la meme täche. Des vestiges de parures et
de vaisselle de provenance romaine laissent ä penser que Fhabitation fut
surtout occupee par des gens de souche.

Deux autres constructions, de la meme grandeur ä peu pres, sont situees ä

Fest de la maison decrite: la construction de la piece centrale de Fune d'entre
elles semble avoir ete plus solide, ou tout au moins plus haute, dans la mesure
oü ses vestiges ressortent plus nettement du relief du sol. Du cöte est de la

place, il y avait une autre unite form.ee de trois locaux, favorablement situee

sur une petite terrasse; sa structure etait adaptee ä la configuration du
terrain, ses pieces n'etant plus tout ä fait alignees. II est interessant de signaler

que cette division interieure en trois pieces prevalait dans les maisons de-

couvertes ä Monte Barro, pres de Lecco, en Italie du Nord, oü un chantier de

fouilles est en train de mettre ä jour un habitat imposant de la fin du Ve et du

debut du Vie siecle, et oü certaines trouvailles temoignent de la presence
d'Ostrogoths. Ces maisons furent - detail interessant - entourees de portiques.
II faut preciser que le site de Gradec pres de Prapretno, dote par ailleurs d'un
eventail varie de types de constructions et rappelant par son emplacement
celui de Tonovcov grad, ne comporte pas de maisons de ce type de division
interieure. Les fouilles recentes ont revele qu'une structure assez analogue
du site de Rifnik n'avait en effet que deux pieces, avec une petite construction

adjacente. II n'y a que deux exemples de cette disposition ä trois pieces,

le bätiment dit «episcopat» du site Ajdovski gradec pri Sevnici et le bätiment
de Fensemble du Kucar pres de Podzemlje date du debut de Fere chretienne.
Nous trouvons particulierement interessants les vestiges d'une construction
dont la surface permet d'identifier une division interieure en cinq pieces. Bien

qu'elle presente une certaine ressemblence avec une construction du site de

Senturska gora, nous ne lui connaissons pas de parallele en Slovenie.

Dans Fangle nord-ouest de l'habitat, on devrait trouver un edifice d'impor-
tance majeure, cette partie constituant Fun des points-clefs du Systeme defensif.

Or, s'il est encore possible d'identifier Fangle de l'enceinte, il est impossible
d'entrevoir les contours et les dimensions d'une eventuelle construction ou
d'une tour.
Sur un plateau rocheux de quelques metres de hauteur, rejoignant du cöte
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sud la paroi rocheuse d'un precipice, il a ete possible d'identifier, des le
debut des fouilles, le plus grand champ de ruines du site. Ce sont les vestiges

d'eglises du debut de la christianisation; la nature de ces edifices ressortait
du reste dejä d'apres leur Situation dans la repartition interieure de la place,
la dimension des constructions et Forientation vers Fest du complexe. Ces

hypotheses ont ete entierement confirmees par les resultats des fouilles de

1996, qui ont mis ä jour aussi quelques details passes inapercus auparavant.
Le developpement progressif du centre sacral y est dejä indique. Dans une

premiere phase, ä la fin du Ve siecle, deux eglises paralleles avaient ete eri-

gees, contemporaines ä la construction de l'habitat. Ce sont deux structures

rectangulaires aux dimensions interieures de 12,4 x 6 m et 11,6 x 3,7 m. Les

differences de longueur sont explicables par la necessite d'adaptation au

terrain accidente et rocheux. Ä Finterieur des eglises, deux presbyteres
surplombaient les nefs dont ils etaient separes par un mur; une disposition

que Fon peut attribuer surtout ä la configuration du terrain rocheux, montant
vers Fest. Les traces de la premiere phase de Famenagement interieur des

presbyteres ne sont pas evidentes. Ä Fexception du sol rocheux du presbytere
de Feglise la plus grande, la majeure partie du sol des deux eglises est

recouverte de hourdis de bonne qualite. Dans une phase ulterieure, un petit
edifice quadrangulaire fut ajoute aux eglises. Sans identifier sa vraie fonction,
nous y avons decouvert cependant, creusee dans un rocher, une sepulture
vide, permettant de conclure qu'il s'agit d'un cenotaphe. Sa position privile-
giee, ä proximite du presbytere, permet d'attribuer cette tombe ä un fonda-

teur des eglises, ä un dignitaire ecclesiastique ou ä un bienfaiteur. Le carac-

tere exceptionnel de cet edifice quadrangulaire est indique aussi par la

decouverte d'un linteau profile ä proximite de l'entree. Posterieurement

encore, cet edifice fut prolonge au sud, ä Fextremite de la bordure rocheuse,

par une troisieme eglise aux dimensions interieures de 12,2 x 5,2 m. Ici encore,
le presbytere est separe de la nef par une paroi legerement surelevee.

L'interieur de la nef est cependant beaucoup plus accidente que celui des

deux autres eglises. Dans la phase finale, on a ajoute ä ces eglises des nar-

thex, vestibules destines ä Finstruction des catechumenes. Les presbyteres
des trois eglises etaient dotes de bancs reserves aux pretres, avec un siege

(cathedra) au milieu. Quant aux autels, ils furent renoves voire reconstruits.

Une monnaie de Justinien,trouvee dans une amphore pres de Fautel de Feglise

centrale, situe cet evenement ä l'epoque de la victoire des Byzantins sur
les Ostrogoths et de la reconquete de Factuel territoire slovene et d'une
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grande partie de l'Italie par FEmpire byzantin. Ces evenements remontent
au milieu du Vie siecle. Ä cette epoque, cet ensemble d'eglises eut son aspect
definitif. Les eglises, y compris les narthex, occupaient donc une surface de

17,4 m ä 18 m de longueur et de 21,8 m de largeur, soit la totalite de Faire
decouverte du plateau rocheux. L'eglise septentrionale contenait une petite
chaire (ambon), un podium de pierre de 70 x 60 cm adosse ä la paroi sepa-

rant la nef du presbytere. Ä Finterieur de l'eglise centrale, on a decouvert

par contre, en une position semblable, une cavite artificielle foree dans un

rocher, de 2,6 m de long et de 1 m de large. Sa position et sa forme evoquent
un bassin baptismal rudimentaire obtenu par Fagrandissement d'une fissure

preexistante dans le rocher. Les fouilles effectuees ä proximite de Fautel de

l'eglise du cöte nord ont mis ä jour une urne romaine ayant servi probable-
ment de reliquaire.
II est difficile d'envisager la fonction de ces trois eglises. Dans celle du milieu,
vu ses dimensions, on celebra sans doute regulierement la messe; de temps en

temps, on y donna le bapteme. L'eglise du nord, plus petite, avec son banc

destine aux pretres et son siege (cathedra) bien conserves, eut certainement

une fonction particuliere. Douze sepultures, d'enfants pour la plupart, ont ete

trouvees ä Finterieur des eglises ainsi que le long de leurs murs lateraux, et il
semble que sous les autels etaient conservees les reliques de grands martyrs
et que c'etait un privilege d'etre enterre ä leur proximite. Un seul mobilier de

sepulture caracterisant un peu mieux le defunt a ete trouve dans une sepulture

pres du mur exterieur du narthex de l'eglise situee au sud. La defunte etait

paree d'une paire de boucles d'oreüles simples en bronze, d'un collier de grains
de verre et d'une bague d'argent massif incruste de verre colore.

Un autre edifice encore, dont on a repere les contours ä la surface du terrain,
ä proximite des eglises dejä fouillees, merite une attention particuliere. Sa

position, son orientation et ses dimensions suggerent Fexistence d'une autre

eglise. Comment peut-on expliquer cette construction? Les traces de la
presence des Ostrogoths et des Lombards fönt penser ä une eglise qui aurait ete

erigee par des Germains partisans de Farianisme, les adeptes d'une secte fon-
dee au IVe siecle dont Fapogee se situa precisement ä l'epoque de la migration
des populations. Une reponse definitive relative ä sa nature et sa fonction ne

sera possible qu'au terme de nouvelles recherches systematiques.
La variete des vestiges fournis par les fouilles effectuees jusqu'ici nous permet

d'etablir un schema chronologique de cette place forte, d'obtenir quelques

informations sur Fappartenance ethnique de ses habitants et de recons-
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tituer, ä partir de quelques details et de comparaisons avec d'autres stations

analogues, la vie de la hauteur fortifiee et de ses habitants.

Parmi les trouvailles, il y a plusieurs exemplaires de fibules, entieres ou cas-

sees, identifiables gräce ä leur are bien profile. Elles furent utilisees aux Ier et

He siecles et leur mauvais etat nous fait penser ä une longue utilisation,
eventuellement ulterieure ä la periode consideree. Une fibule geniculee ä

tete semi-circulaire est mieux conservee que les autres. Des comparaisons
permettent de situer son utilisation ä la fin du He et surtout ä une grande

partie du Hie siecle. Vu son etat de conservation, on a tout lieu de supposer
qu'au debut de son utilisation eile fut perdue par son proprietaire. Un autre

type de fibule est represente par plusieurs exemplaires. Recemment, ce type
de fibule a ete denomme d'apres Fimportant site slovene eponyme, Hrusica.
Son utilisation, dont le debut remonte tout au plus au troisieme tiers du

Ille siecle, s'est prolongee jusqu'au Ve siecle. Ce type de fibules fut repandu
surtout dans les Alpes orientales.

Deux fibules de bronze appartiennent ä des variantes stylistiques tardives,

contemporaines des constructions de la place forte, et de ce fait d'autant plus
interessantes. II s'agit de fibules du type dit «Gurina». Repandues sur le

territoire des Alpes orientales, elles etaient utilisees surtout pour fixer le

vetement masculin. Divers exemplaires datent de la seconde moitie du Ve,

mais on releve leur presence jusqu'au Vie siecle.

La facture des elements d'une ceinture suivant, eile aussi, les changements de

la mode, eile est pour Farcheologue un outil de datation tres precieux. Deux
elements de garniture, chronologiquement les plus anciens, comptent parmi
les trouvailles les plus remarquables mises ä jour jusqu'ici. Le premier est

caracterise par les extremites elargies en triangle et par une decoration

compliquee ä entrelacs vegetaux graves au burin. Ce style decoratif renvoie ä

la fin du IVe et au debut du Ve siecle, mais il n'a point d'egal parmi les

exemplaires connus jusqu'ici. Ce type de garniture de ceinture faisait sans

doute partie de Fequipement des officiers, car il a ete trouve souvent dans

les forteresses militaires de l'Antiquite romaine tardive. Dans le meme groupe
d'objets s'inscrit le deuxieme element, la partie terminale d'une ceinture. II
s'agit de Fun des exemples, plutöt rares, de parures romaines tardives, vrai-
semblablement encore utilisees au cours des siecles suivants. Autre element

remarquable: le fermoir de ceinture historie d'une scene de chasse au cerf

bilaterale, procede de figuration assez rare soulignant Fimportance des

personnages qui residaient alors sur cette hauteur.
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Une datation plus precise a ete possible pour un type de boucle de ceinture,
mieux connu de notre espace, dont Fardillon caracteristique fut mis ä jour
dans le site de Tonovcov grad. Sa forme en ecusson et son decor le situent
dans la deuxieme moitie du Vie siecle. Plusieurs exemplaires analogues ont
ete fournis par la grande necropole du site Lajh de Kranj datee de la periode
des migrations de populations. Une boucle de type dit «mediterraneen», tres

repandu ä la fin du Vie et en partie au Vlle siecle, est tout ä fait caracteristique

aussi. Ä cause de ses petites dimensions, on peut penser qu'il s'agit d'une
boucle de chaussure.

Une boucle d'oreille en forme de lunule, dont la decoration peu commune
est difficile ä detailler, merite une attention particuliere. La bände superieure

presente un decor geometrique, travaille au repousse, ressemblant aux de-

cors que nous connaissons des vases sigilles lombards. S'agit-il en Foccurence

d'une particularite stylistique des Lombards, auxquels nous ne connaissons

point de boucles d'oreille de forme specifique? Les mobiliers de leurs

sepultures ont fourni souvent des boucles d'oreille ä pendant en forme de cube

tronque, la meme que presente une autre boucle d'oreille de forme typique,

propre cependant ä differents groupes ethniques et en particulier ä la

population indigene.
Parmi les objets les plus precieux trouves sur le site, il faut mentionner une
boucle de laniere en bronze plaque or que son decor zoomorphe, presentant
quelques elements caracteristiques de Fart carolingien, permet de situer avec

une certaine precision aux environs de Fan 800.

La decouverte de deux des de bronze et d'un fragment de verrou prouvent
que les portes des constructions fortifiees situees du sommet de la hauteur
etaient munies de serrures. La decoration de Fune des des, decouverte ä

proximite de Fedifice ä cinq locaux, presente toutes les caracteristiques
traditionnelles des des decorees romaines plus anciennes, fournies en grand
nombre par les fouilles de sites de la periode romaine.
Les fouilles d'habitats fortifies de ce type fournissent rarement des

trouvailles d'armes, celles-ci representaient en effet ä l'epoque un bien trop
precieux pour qu'on les laissät trainer. Les plus frequentes, decouvertes pour
la plupart ä proximite des remparts ou des constructions, sont des pointes
de fleches qui temoignent d'un combat ou d'un siege. Le nombre des fleches

trouvees ä Tonovcov grad est tres eleve. Une autre decouverte particuliere-
ment remarquable est une longue epee de fer - spatha -, qui constitue une
trouvaille exceptionnelle dans un habitat fortifie de l'Antiquite tardive.
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Datee du haut Moyen Äge, eile trouve d'excellents analogues ä Cedad

(Cividale), un tres important centre lombard voisin.
La decouverte de differents outils en fer permet de parfaire nos connais-

sances sur la vie quotidienne dans la place forte. Difficiles ä dater, ces objets
temoignent cependant des activites et des outillages utilises pour rendre plus
supportable la vie en ce lieu. Les fouilles ont mis ä jour de nombreux eclats

de ceramiques, pour la plupart de fabrication locale, ainsi que quelques
exemplaires d'objets Importes, de type «terra sigilata chiara», et d'amphores

provenant de la Mediterrannee Orientale et du nord de FAfrique. Les
differentes monnaies contribuent ä completer la Chronologie. Certaines sont
datees des premiers trois siecles de notre ere, mais la plupart proviennent de la

deuxieme moitie du IVe siecle. L'etat de conservation de certaines pieces

nous amene ä supposer, lä aussi, une utilisation posterieure. Quatre pieces
de «demi-siliqua» des empereurs ostrogothsTheodoric et Altharic, de meme

qu'une «tremis» de Fempereur byzantin Zenon offrent d'utiles reperes
chronologiques et typologiques.
Les trouvailles de monnaies de la seconde moitie du Ille siecle, ainsi que de

quelques objets en bon etat de conservation (en particulier la fibule geni-
culee) permettent de situer l'epoque des premieres occupations de courte
duree de la place. Sans de nouvelles recherches etendues ä Fensemble des

formes architecturales, il est impossible de se prononcer sur la nature des

habitations occupees par la population: habitait-elle des cabanes, comme ce fut
le cas du Veliki vrh au-dessus d'Osredek, pres de Podsreda, ou dejä de

veritables constructions bäties? La premiere hypothese parait la plus
vraisemblable.
Les traces de peuplement de la fin du IVe et du premier quart du Ve siecle

apr. J.-C. sont revelatrices et significatives. En ce temps-lä, la place recut
vraisemblablement une garnison chargee du contröle de la route du col de

Predel, reliant la ville de Forum Iulii (Cedad/Cividale), dans le Frioul, avec
les cites de la Carinthie. Cette presence ressort moins ä travers les vestiges

architecturaux, detruits pour la plupart au moment des reconstructions
intensives de la fin du Ve siecle, que par de nombreux petits objets varies,

vestiges du costume militaire de l'Antiquite romaine tardive, et par des

monnaies. En ce qui concerne la Chronologie, il faut souligner en premier lieu

Fimportance des fibules de type Hrusica et de quelques boucles et elements
de ceintures, caracteristiques du costume militaire des garnisons des castelli

d'environ 400 ap. J.-C, disperses sur tout le territoire de FEmpire. D'apres
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les monnaies, dont la frappe date des premieres decennies du Ve siecle, on

peut conclure que le garnison est restee etablie sur cette hauteur au moins

jusqu'ä environ 400 ap. J.-C. On peut se demander si son sejour fut lie ä

Fetablissement du Systeme de barrieres et de forteresses dit «Claustra Alpium
Iuliarium», dont la fonction fut, durant l'Antiquite tardive, de contröler les

acces ä l'Italie. Dans ce contexte, Femplacement de cette forteresse, fermant
Facces facile de Cedad (Cividale), en Italie, par le passage de Robic, aurait
ete parfaitement sense.

La prise du pouvoir en Italie et sur Factuel territoire slovene, par Theodoric
le Grand, le roi legendaire des Ostrogoths, dans la derniere decennie du

Ve siecle, peut etre consideree comme la periode la plus importante de l'histoire

du peuplement de Tonovcov grad. De cette periode datent les importants

vestiges du sommet de la hauteur: traces d'habitations, d'eglises et d'un

Systeme defensif. Les constructions de la place ressemblent ä celles d'autres

forteresses, dejä fouillees en partie, tant en Slovenie que dans les pays voi-
sins. Le site de Tonovcov grad ressemble le plus ä celui de Gradec pres de

Prapretno - de l'Antiquite tardive lui aussi -, dont il se rapproche par un

meme nombre et par une meme disposition de constructions, ainsi que par
son architecture bien conservee egalement. Le site carinthien de Dole (Duel)
lui ressemble par la concentration des constructions ä proximite de l'enceinte
ainsi que par une assez grande eglise, situee ä Finterieur d'une aire bien pro-
tegee. De leurs cötes, les sites de Kucar et Vranje presentent eux-aussi des

grands ensembles d'eglises, analogues ä celui de Tonovcov grad. Leur con-
temporaneite est soulignee par la meme conception d'architecture et d'ame-

nagement.
Les donnees reunies jusqu'ici ne permettent pas d'identifier le fondateur de

la place forte. Ici, comme ailleurs, la plupart des trouvailles indiquent une

population indigene romanisee; cependant, il n'est pas possible d'exclure les

Ostrogoths, vraisemblablement fort interesses ä cette forteresse situee en un

point strategique. Ä ce propos, il faut mentionner la lettre citee par Cassio-

dore et envoyee entre 507 et 511 ap. J.-C. par le roi des Ostrogoths Theodoric

aux Lucristani de la vallee du Soca. Dans sa missive, il evoque Finteret

que representent les voies publiques qui facilitent Fexecution des decrets

royaux. II souligne la necessite de veiller ä ce que les chevaux utilises pour ces

transports gardent leurs forces. Aux Lucristani il donne Fordre de rendre la

terre, reservee jadis ä Felevage de chevaux, et saisie plus tard par les pro-
prietaires de postes.
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II est difficile de preciser la duree du maintien de cet habitat apres la fin du

Vie siecle, oü la majorite des habitats fortifies de la Slovenie interieure con-
nurent le declin. Situe ä proximite de l'Italie des Lombards, ce poste - ä

Finstar du castel de Carnium (Kranj) - eut une fonction d'avant-garde, en

un point d'importance strategique; il y aurait donc lieu de s'attendre ä des

trouvailles pouvant aller jusqu'au Vlle siecle. Or, la decouverte remarquable
d'une boucle de laniere temoigne du maintien de l'habitat sur cette hauteur

jusqu'ä l'epoque carolingienne. Avec quelques autres trouvailles - de la

ceramique surtout -, eile atteste une occupation de courte duree de la hauteur

de la fin du VHIe jusqu'au debut du IXe siecle, ä l'epoque oü ce territoire

faisait partie du royaume des Francs, sous Charlemagne.
Voici donc dessines les premiers traits un peu plus precis d'une place forti-
fiee de l'Antiquite tardive, qui s'inscrit par ses dimensions, son etat de conservation

et les resultats des fouilles effectuees jusqu'ä aujourd'hui, parmi les

sites les plus importants des Alpes orientales. L'importance de ce poste reside

surtout dans le fait qu'il s'agit d'un habitat vaste et riche de la periode des

migrations de populations, dote d'habitations et d'eglises de construction
tres solide pour l'epoque, qu'il fut habite par une population de souche roma-
nisee et, en partie, par des occupants germaniques excercant le contröle sur

une voie de passage en un point strategique sensible situe ä la porte de l'Italie.
Les eglises de Tonovcov grad sont de differentes conceptions architecturales,
comparables avec quelques centres majeurs decouverts jusqu'ä aujourd'hui
sur le territoire de Fanden empire romain; en Slovenie, elles n'ont d'egales,

que celles des sites de Ajdovski gradec pres de Vranje et de Kucar pres de

Podzemlje. Elles revelent Fexistence d'un centre religieux assez important
qui a pu accueillir parfois - eventuellement pour des sejours prolonges -
l'eveque lui-meme; par ailleurs, on ne peut pas exclure que Fensemble des

eglises ait egalement ete un lieu de pelerinage.
La diversite de son histoire et surtout les vestiges de constructions de

l'Antiquite tardive, en excellent etat de conservation, fönt de Toncov grad le

poste-temoin d'une epoque tourmentee qui obligeait la population ä cher-

cher un abri dans des «nids d'aigle» de ce type. Les magnifiques eglises

temoignent d'une forte presence du christianisme qui marquait de son

empreinte la vie de l'epoque et offrait un refuge spirituel dans le contexte
d'un malaise existentiel grandissant.
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Le banc des pretres tres bien conserve et le siege de l'eglise du sud.
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Sepulture d'un dignitaire de VEglise ou d'un bienfaiteur ä l'interieur du narthex de

l'eglise du nord.
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£/«e grande residence de la partie basse de l'habitat dotee d'une annexe.
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